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croix de la croix ", Crux de Cruce. Et pourtant, seul
parmi lesî 259 Papes il " a va les aunées de Pierre ",
et occupé le Saint-Siège plus de 25 ans.

Un vieillard lui wiccèJe our ce trôuo qui n'est jamais
vide, un héritier à cette dynastie qui no meurt point,
ut anneau s'ajoute à cette chaîne ininterrompue qui
iehue à Saint Pierre le potufe qni g.u erue 'ujour.l'hu>i
l'Eg ise du Jésus-Ch-i4t. Léou X.I1 arrive à et, poste
redoutable d Vioaire lu Chri,i avec une >anité 1éjà
usée par le travail et les au". Mais le soutille lu
Saint-E,prst l'antime et le fortitie Le, ma ix .te
l' ßiglise, le, h-iliauoîoloot o.. abreuve cttelE puse
divine, trouvenl en lin tnn chaapion armé pour -ta
défeno.

Tout se ranime e se perfection te sous l'influence
de sou génie inmpiîé d'en haut. Les hautes étu<des
trouvent en lui un patron et Uit mo lé e ; leu miions
éten lent, grae à lui, la .,phère de lvîr bienfaise, ia
tendje dévotion envers la Mère de Dieu et le 4iéaphi-
que Firançoie lui doivent un accroisement de ferveur
et d'éclat.

A ce vieillard captif, des natious héréti..iues viennent
demander l'arbitrage de quieitioiis difficile.i. Lu plus
formidable empire du moide, e'a.1cewe pour éviter les
horreurs de ln guerre à ce pri-ice -le la paix. Jamais
prince ne sembla plus réduit à l'imp sissance, et pour
tantjanais homme n'exu. ç une inflaunce plus pro.
fonde et plus effiuace sur la politique de son temps.
On croirait as.-itter à la réalisation de ce vou du grand
phi osophe, Leibuitz, qui aurait dù être catholique;
on serait tenté de croire que l'heureuse époque du
moyern-g£ge est revenue, où les rois de l'Euirope avaient
une même foi, où le Père commun des fidèles rois ou
sujets, interposait sa voix paternelle pour apaidee la
discorde et détourner le fléau de la guerre.

-- Léon X[II est avancé en fge, sa taille est voûtée,
son visage est pele comme t'atiâtre. Néttit-ce le.
trembleient de ses m.aina vénérables, on le prendrait


